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A Sophie D. qui fut mon premier amour
Et qui restera dans mon cœur pour toujours…

A Marie-France B., partie trop tôt, Tu manques à
tout le monde.

A Jacqueline Guibon, qui nous a quitté
prématurément et qui en grande partie m’a poussé

à continuer d’écrire.

Et à toutes les autres personnes qui nous ont
quitté bien trop tôt, je vous dédis ce recueil.
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Note de l’auteur

Celles et ceux qui me connaissent,  savent pertinemment
que  je  ne  suis  pas  vraiment  quelqu’un  de  très…
sentimental.  Certains de mes amis diraient même que je
suis un véritable « cœur d’artichaut »  car à une époque,
peu de temps après Sophie, dès que je voyais une jeune
femme  qui  me  plaisais  je  leur  disais  « Ah,  je  suis
amoureux ! »  Bien  entendu  c’était  sur  le  ton  de  la
plaisanterie mais c’est resté et parfois cela m’arrivait de le
dire près de dix ou vingt fois dans la journée… Donc la
question qui vous vient  peut être est :

« Mais alors pourquoi ce recueil ? »

Tout  simplement  parce  qu’il  est  grand  temps  pour  moi
d’extérioriser  mes  sentiments  et  de  faire  table  rase  du
passé, sans toutefois l’oublier. Mais je me suis réveillé un
matin et je me suis dit « Fréd, il est temps de passer à autre
chose !  Sophie  n’aurait  jamais  voulu  que  tu  la  pleures
toute ta vie ! Alors remue-toi !!! ». 

Et c’est en discutant avec l’un de mes plus anciens amis,
Dwayne (qui signe la préface de ce recueil), que j’ai eu
l’idée folle de faire publier mes poèmes. Mais Dwayne est
têtu et il m’a un peu poussé la main et cela a donné ce
livret que vous tenez entre vos mains.

Vous en souhaitant une bonne lecture.

Frédéric MORGAT 
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PRÉFACE

Je connais l’auteur depuis pas mal d’années maintenant et il
est vrai que d’aussi loin que je me souvienne il a toujours
écrit, que ce soit des odes à son amour défunt, Sophie, des
nouvelles ou bien encore des romans.

Malheureusement jusqu’à aujourd’hui il n’avait jamais eut le
courage de publier – mis à part une ou deux poésies – ces
œuvres.  Il  faut  dire  qu’il  déborde  tellement  d’imagination
que bien souvent il connait la fin de ses romans avant d’en
avoir  écrit  les  quarante  premières  pages  et  de  ce  fait  ne
trouve plus d’intérêt à en poursuivre l’écriture.

Racontant  une  partie  de  sa  vie  par  l’intermédiaire  de  ces
textes, il exprime ses sentiments les plus intimes mais aussi
les plus sincères envers les gens qui comptent pour lui.

Ces textes proviennent du fond de son être. Il possède une
âme tourmentée qui  cherche continuellement  à  se racheter
pour un fait qu’il ne pouvait éviter : la perte de sa bien aimée
emportée bien trop tôt par la maladie.

Heureusement que l’auteur avait des « Amis » avec un grand
‘A’ comme il le dit lui-même, afin de le soutenir dans cette
épreuve.
Aujourd’hui il a enfin réalisé que ses textes pourraient, peut
être, aider d’autres personnes, incidentés de la vie eux aussi.

Dwayne Twailors
13 Juin 2008
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A MES AMIS

A mes amis,

Passés et présents

Un grand merci

Pour avoir, avec moi, passé du temps.

A mes amis,

Hommes ou femmes,

Je vous remercie

D'entretenir, de notre amitié, la flamme.

A mes amis

Un grand merci

Car l'amitié

Pour tous, est vitale.

9



10



AMOUR IMPOSSIBLE

Il n'y a pas une seconde,

Sans que je pense à toi,

Et même quand le tonnerre gronde,

J'entends le son de ta voix.

Mais tu ne me vois pas,

Et cela me fait souffrir,

Au point de vouloir mourir,

Surtout que jamais tu ne me verras.
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A NOTRE MAMAN...

D'heure en heure,

Jours après jours,

Dedans ton cœur

Nous plaçons tout notre amour.

Eternellement nous t'aimerons

Et toujours fidèles nous serons.

Maman, en un seul mot nous te disons :

Nous t'aimons...
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A SOPHIE (1)

Merveilleuse Sophie,

Quand tu refermas tes paupières,

J'ai perdu, à la fois, ma lumière

Et une partie de ma vie.

Mais proche est l'heure

Ou, dans la même demeure,

A nouveau seront réunis, nos cœurs

Sans aucun pleurs.

Si nous n'avions pas été séparé,

Nous serions déjà mariés.

Mais toi, ma fiancée aux yeux clairs et doux,

Tu ne m'as point attendu et nous ne sommes point époux.

Quand la mort jettera sur moi le manteau de ses ailes,

J'espère pouvoir reposer sous ta deuxième pierre jumelle...
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